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En matière de transports, la 
Suisse fait face aujourd’hui 
à de gros défis: dans notre 
pays, 40 % des émissions de 
CO2 sont émis par les voi-

tures et les camions. Le trafic routier est 
donc un facteur important du problème 
climatique. Un transfert vers le rail per-
mettrait d’améliorer la situation: sur les 
longues distances, le train est de loin le 
moyen de transport le plus écologique.

Pour réaliser ce changement, il est 
nécessaire d’augmenter la capacité du 
réseau ferroviaire, déjà saturé. Afin de 
financer les investissements nécessaires 
à l’extension du rail, l’Association Trans-
ports et Environnement (ATE) a lancé 
une initiative «Pour les transports pu-
blics» avec le soutien de nombreuses as-
sociations dont le WWF. Le conseil fé-
déral y a répondu en proposant un 
contre-projet direct, le FAIF. Ce contre-
projet a été amélioré de manière signi-
ficative par le parlement, ce qui a per-
mis à l’ATE de retirer son initiative et de 

s’engager, aux côtés de ses partenaires, 
dans la campagne en faveur du FAIF.

Qu’apporte le FAIF 
concrètement?
Le FAIF garantit aux voyageurs un 
transport fluide et la ponctualité néces-
saire pour des trajets sans stress. Il as-
sure la réalisation rapide de l’extension 
du réseau ferroviaire et permettra de fi-
nancer son maintien à long terme.

L’économie profitera également d’un 
réseau de transports publics performants 
car ils représentent un facteur de compé-
titivité important pour le pays, ses régions 
et ses agglomérations. Le réseau ferro-
viaire permet de garantir en outre le trans-
port des marchandises à travers la Suisse. 

Le FAIF est un projet dont tout le 
monde peut bénéficier, car les investis-
sements pour l’extension du réseau se 
feront dans toute la Suisse. Le projet 
prévoit une enveloppe de 6,4 mia CHF 
jusqu’en 2025.

La mise en œuvre du FAIF exige un 
changement constitutionnel. C’est pour-
quoi le peuple est amené à voter le 9 fé-
vrier 2014. En disant Oui au FAIF, le 
peuple se donne les moyens mettre la po-
litique des transports sur les bons rails. ■
Gerhard Tubandt, porte-parole ATE, 
Traduction C. Martinson
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GENÈVE

VOTATIONS DU 9 FÉVRIER 2014

OUI AU FAIF ET À DES TRANSPORTS 
RESPECTUEUX DE L‘ENVIRONNEMENT
FAIF : le financement et aménagement de l’infrastructure ferroviaire.  
Un Oui dans les urnes le 9 février 2014 est indispensable si nous voulons 
développer nos transports de manière écologique.

Améliorations 
pour Genève :
Le canton de Genève profitera 
des améliorations du FAIF: en 
effet, la gare de Cornavin sera 
agrandie par la construction 
de deux quais supplémentaires 
et la capacité sur les trajets 
vers Lausanne et Berne sera 
augmentée, tant pour le trans-
port de personnes que de mar-
chandises. La durée des trajets 
vers Lausanne et Berne sera 
raccourcie, rapprochant ainsi 
les deux régions linguistiques. 

MARS 2014 : NE MANQUEZ 
PAS NOTRE NUMÉRO DÉDIÉ 
AU THÈME DE L'EAU

© ALEXIS FRANÇOIS 
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Aimer la nature se résume 
souvent au plaisir d’en 
jouir et pour les plus cu-
rieux, à quelques do-
maines bien définis, tels 

que des familles de végétaux ou d’ani-
maux. Parmi les animaux, il y a des es-
pèces qui sont plus observées que 
d’autres. Cela peut être dû à la facilité 
d’observation, au rêve qu’ils suscitent 
ou l’intérêt gustatif que nous leur por-
tons en oubliant que chaque espèce vi-
vante dépend des autres.

Les pêcheurs s’inquiètent 
depuis de nombreuses 
années

Initié à la pêche par mon père, je par-
cours les rivières et en particulier la Ver-
soix, depuis une soixantaine d’années. 
J’aime particulièrement me trouver 
dans la nature, au-bord d’un cours d’eau 
et laisser mon esprit se promener libre-
ment tout en observant les poissons. 
Mais aussi toutes ces petites bêtes vivant 
dans et aux abords de la rivière. On me 
qualifiait volontiers de rêveur. Le rêveur 
que j’étais que je suis peut-être encore 
est effrayé par ce qu’il a vu diminuer et 
disparaître.

Les pêcheurs s’inquiètent depuis 
de nombreuses années, tirent la son-
nette d’alarme à chaque pollution, s’ac-
tivent pour que les cours d’eau 
conservent ou retrouvent des débits as-
surant la vie. Ils exigent que cessent les 
marnages. Ils se sont imposés des res-
trictions très sévères, particulièrement 
à Genève pour l’Allondon et la Versoix.

Force est de constater que truites 
et ombres ont du mal à remonter la 
pente, même le chabot et autres espèces 
non pêchées, voir ignorées, sont en di-
minution.

Les masses de grands plécoptères 
qui venaient se poser sur nous, la larve 
que nous nommions «la damette» était 
utilisées comme appâts. Il y a de nom-
breuses années que Perla a déserté les 

lieux car il lui faut une eau riche en oxy-
gène. Hélas, la pollution organique est 
gourmande de cet élément. Ce grand in-
secte fut le premier que je vis disparaître 
et à l’époque je n’y ai pas trop prêté at-
tention.

Voir les grandes éphémères à l’ab-
domen jaune paille, orné de motifs 
bruns sur les derniers segments, est de-
venu un événement. 

Un équilibre délicat

Lorsque les aînés d’alors me parlaient 
des nuages constitués de ces grandes 
éphémères, dansant au dessus de l’eau, 
je les écoutais d’une oreille distraite et 
amusée. 

Aux coups du soir, l’éclosion des 
sedges blancs (trichoptères) déclenchait 
une telle frénésie chez les truites que 
l’eau semblait en ébullition. 

Excédé par la présence de ces vam-
pires qui occupaient mon visage comme 
table mise pour leurs agapes, je giflais 
ma bobine sans réserve, limitant à 
quelques dizaines les petits points 
rouges typiques, traces de leurs liba-

tions. Même les mains n’étaient pas 
épargnées.

Aujourd’hui, je peux aisément 
compter les sedges. Il faut juste un peu 
de patience.

Maintenant je peux me rendre le 
soir au-bord de la Versoix et dans les 
marais sans être ennuyé par les mous-
tiques. Plus besoin d’être couvert de la 
tête aux pieds, ne laissant à découvert 
que les mains et le visage. 

Aujourd’hui, à la recherche de ces 
hexapodes dont l’essentiel de leur vie est 
aquatique, je soulève de nombreuses 
pierres, les larves sont rares. 

Assis, je scrute la surface liquide, 
les éclosions sont rares.

Le cincle, que j’aime regarder à 
l’œuvre, s’est fait si discret, que je vois 
plus facilement le Martin-Pêcheur.

Les poissons déclinent, les pê-
cheurs s’en inquiètent. Quand les oi-
seaux régressent, les ornithologues 
s’alarment, mais la raréfaction des in-
sectes soulage nombre de personnes. 
Ces petites bêtes qui font si peur! Et 
pourtant... ■
Jean-Pierre Moll

VIE OUBLIÉE

© PATRICK NOUHAILLER 



RÉGIONAL WWF N°53  NOVEMBRE 2013

EXPOSITION

OISEAUX: DU RÊVE D'ICARE  
AU VOL DE L'ALBATROS
Avec sa nouvelle grande exposition temporaire, le Muséum invite pendant 
une année grands et petits à faire une expérience grandeur nature.

Quand on vous dit le mot Oi-
seau, toutes sortes d'images, 
concepts, partis pris, atti-
tudes, savoirs – et faux sa-
voirs – trottent immédiate-

ment dans votre esprit. Il vous suffira 
d'appuyer à l'entrée du Muséum sur la 
touche reset de l'oiseau qui sommeille 
en vous pour venir cueillir ou picorer de 
nouvelles images, idées, émotions ou 
propositions Oiseaux parfois surpre-
nantes ou déconcertantes. Et vous quit-
terez peut-être le Muséum en ayant 
construit un tout nouvel oiseau dans 
votre tête.

L'expérience Oiseaux du Muséum, 
avec un riche programme d'animations 
tout public et gratuites, a été concoctée 
par les spécialistes de l'institution pour 
marquer de manière originale et décoif-
fante le 100e anniversaire de la société 
Nos Oiseaux, pionnière romande en ma-
tière d'étude et de protection des oi-
seaux. Une façon de rappeler que nos 
images, connaissances ou réflexions sur 
les animaux archi-connus, comme sur 
la nature qui nous entoure au quotidien, 
sont à construire et à faire évoluer en 
permanence. Question d'évolution… 
avec son temps!

Une exposition  
sur quatre étages
Oiseaux se décline sur quatre étages 
(rez-de-chaussée, 1er, 2e et 3e étage), se-
lon une progression qui va de la percep-
tion des oiseaux (rez-de-chaussée) à leur 
étude scientifique (3e). Une sculpture de 
l'artiste Cédric Le Borgne L'homme et 
l'oiseau est placée sur le toit du Muséum 
en figure de proue.

Au rez-de-chaussée, Icare, une 
sculpture originale en plastique trans-
parent (PET) réalisée par les ateliers du 
Muséum vous accueille en évoquant le 
rêve, aussi vieux que l'humanité, de vo-
ler. 40 écrans diffusent 2000 images et 
séquences de films issus de l'Internet en 
lien avec les oiseaux et des bornes so-
nores diffusent des messages sur les 
douze travaux d'Hercule des oiseaux.

Pendant toute la durée de l'exposi-
tion, au 1er étage, des photographes ani-
maliers présentent leurs oiseaux à la ca-
fétéria (changement tous les quatre mois). 
Jusqu'à décembre 2013, vous y découvri-
rez Les douze mois des oiseaux, avec des 
photographies tirées de l'Almanach 2014 
des migrations d'oiseaux en Suisse.

Toujours au 1er étage, la HEAD-Ge-
nève, haute école d'art et de design de Ge-
nève, a eu carte blanche pour évoquer les 

sentiments mitigés suscités par les oi-
seaux. Une installation met face à face 
deux oiseaux – la colombe et le corbeau – 
et les préjugés qui leur sont associés.

Le Muséum et la Société Nos Oi-
seaux ont conçu au 2e étage un «maga-
sin» des savoirs et techniques ornitho-
logiques qui devient l'espace privilégié 
de nombreuses animations.

La science des oiseaux

Plusieurs thématiques concoctées par 
les chercheurs du Muséum sont propo-
sées.

1	 Oiseaux de Paradis: le best of
	 Une sélection des plus extraordinaires 

images de parades nuptiales chez les 
paradisiers de Nouvelle-Guinée. A 
voir au moins une fois dans sa vie!

PHILIPPE WAGNEUR 
MUSÉUM GENÈVE

►
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Le Panda Club est le 
secteur jeunesse du WWF 
Genève. Il s'adresse aux 

enfants de 6 à 12 ans. son objectif 
est de leur faire découvrir et connaî-
tre la nature et de les sensibiliser 
aux questions environnementales.

deux activités encadrées par 
des moniteurs formés par le WWF 
sont proposées:

Les sorties 
une trentaine de sorties ont lieu 

durant l'année, à la découverte des 
milieux naturels, des plantes et des 
animaux au travers d’observations, 
de jeux et de récits. Les sorties du-
rent d’une soirée à deux jours et ont 
lieu principalement le mercredi, le 
samedi ou le dimanche.

LePandaéré
Le Pandaéré fonctionne comme 

un centre aéré. Il offre des semai-
nes d'activités à thème. Les enfants 
viennent le matin pour être pris en 
charge toute la journée par l’équipe 
de moniteurs, puis rentrent le soir 
chez eux. Le Pandaéré a lieu durant 
les vacances d’été.
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Je désire recevoir régulièrement le programme des sorties du Panda Club

Nom et prénom de(s) l’enfant(s): 

Adresse: 

e-mail:

date(s) de naissance:

Téléphone: 

bulletin à renvoyer au: 
Panda Club, c/o Nathalie hürlimann, Route d‘Aïre-la-Ville 18A, 1233 bernex

LE PANdA CLub

uNE sECONdE JEuNEssE POuR LE LOCAL du PANdA CLub Au bOIs dE LA bATIE

Les inscriptions sont confir-
mées environ quinze jours à 
l’avance. si vous ne recevez 
pas cette confirmation, votre 
enfant est en liste d'attente.

En cas de désistement après 
réception de la confirmation,
il vous sera demandé de parti-
ciper financièrement à la sortie 
ou de présenter un certificat 
médical. 

Le calcul du budget est fait 
sur la base du nombre d’en-
fants confimés. Les absents ne 
peuvent pas toujours être rem-
placés et toute défection peut 
rendre la sortie déficitaire.

Panda Club du WWF GE  
18A Rte d‘Aire-la-Ville

1233 bernex
tél.: 022 757 27 09
fax: 022 757 27 54

mardi après-midi, mercredi toute la  
journée et vendredi après-midi

pandaclub@wwf-ge.ch
www.wwf-ge.ch 

www.pandaclub.ch
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2	 Ces chers disparus
	 Une sélection de sept espèces d'oi-

seaux disparus est présentée dans une 
lugubre catacombe recréée pour l'oc-
casion. Le visiteur plonge ainsi dans 
une expérience sensorielle déroutante 
avec des ossuaires, de la lumière noire, 
de la peinture fluorescente: endroit 
parfait pour un bon acte de... contri-
tion devant ces espèces disparues à 
cause de l'homme: Grand Pingouin, 
Pigeon migrateur, Perruche de Caro-
line, Emeu de Baudin, Pic à bec ivoire, 
Huia dimorphe et Dodo.

3.	 Le mur des oeufs
	 Sur une fresque géante de 24 m de long 

et 3 m de haut digne du Guiness Book, 
figurent les photographies à l'échelle 1:1 
des 30'000 oeufs de la collection Hal-
ler récemment acquise par le Muséum. 
Les 40 oeufs les plus exceptionnels sont 
présentés en vrai et commentés.

4.	Poids plumes
	 Ailes et plumes de toutes sortes d'oi-

seaux, dont un mobile de plumes et 
des ailes que le visiteur peut toucher. 
Un film permet de se plonger dans 
l'infiniment petit d'une plume.

5.	 Retour aux nids
	 Les plus beaux nids de la collection 

scientifique du Muséum, présentés 
ici comme des objets ethnogra-
phiques ou artistiques.

6.	Sans chair et en os
	 Du plus petit du monde – le colibri 

(5 cm) – au plus grand du monde 
– l'oiseau éléphant (d'une hauteur de 
plus de 2,5 m) – en passant par l'au-
truche, le kiwi, le manchot et quelques 
autres. Et une installation de «mise 
en os» d'une chouette:
• avec son plumage
• sans son plumage
• le squelette seulement.

7.	 La migration avec une vidéo
	 Partir en voyage avec les trois plus 

grands supermigrateurs avec trois 

films réalisés au Muséum qui 
montrent les résultats les plus épous-
touflants sur les oiseaux migrateurs, 
obtenus grâce à des balises et des géo-
localisateurs posés sur trois espèces 
différentes. Par exemple, la Barge 
rousse vole huit jours non-stop au-
dessus de l'océan sans s'arrêter entre 
l'Alaska et la Nouvelle-Zélande bou-
clant ainsi son voyage annuel de 
27'000 km!

8.	Mélodies en sous-bois
	 Expérience sensorielle dans une pièce 

où les chants de 14 oiseaux de nos ré-
gions sont diffusés crescendo dans 
des colonnes à son.

A cet étage également, dans le 
puits de lumière du Muséum, présenta-
tion de deux maquettes inédites de l'Al-
batros hurleur, le plus grand oiseau du 
monde, réalisées au Muséum à l'échelle 
1:1. Les deux albatros répondent à l'ins-

tallation Icare située trois étages en-
dessous, au début de l'exposition.

Et encore...

Les galeries permanentes du Muséum 
proposent au public la plus grande col-
lection d'oiseaux naturalisés de Suisse 
avec près de 1600 spécimens de nos ré-
gions comme du monde entier. Et des 
arbres à sons pour écouter les chants les 
plus étranges, ou bien se relaxer grâce 
aux chants d'oiseaux.

500 événements jalonnent l'expo-
sition, de septembre 2013 à septembre 
2014: visites guidées, conférences, films, 
animations pédagogiques pour les en-
fants et écoliers, événements culinaires, 
concerts, etc.

Exposition tout public. Entrée libre.
Jusqu'au 21 septembre 2014
Programme complet:
 www.  ville-ge.ch/mhng/expo_oiseaux.php

►


